
INTENTIONS DE MESSE DU 10 AU 16 JUIN 
 

 
 

Ayant pris du pain et rendu grâce, Jésus le rompit et le donna à 

ses disciples en disant : « Ceci est mon corps, donné pour vous. 

Faites cela en mémoire de Moi. ». (Lc 22, 19) 
 

Chaque jour, nous répondons à l’appel du Seigneur ; pour nous 

confier une intention de messe, vous pouvez : 

• utiliser le formulaire dédié sur notre site ; 

• laisser clairement votre numéro de téléphone sur le 

répondeur du secrétariat (tél : 514 524-1131). 
 

Vendredi 10 :  1) Les âmes du Purgatoire 

  2)  Claude Ledoux 

  3)  Giuseppe Porco 
 

Samedi 11 :  1) Les âmes du Purgatoire 

  2)  Silvio Manna 
 

Dim. 12 : 1) Les âmes du Purgatoire 
 

Lundi 13 : 1)  
 

Mardi 14 : 1)  défunts de la famille Jetté 

  2) Les âmes du Purgatoire 
 

Mercredi 15 :  1)  Défunts des famille Beniey et Aribo 

  2)  Christelle Sombié 
 

Jeudi 16 :  1)  

Juin : mois du Sacré-Cœur 

 

Traditionnellement, le mois de juin est consacré au 

Sacré-Cœur. Dans notre Sanctuaire, nous aimons d’autant 

plus le rappeler que les mystères du Saint-Sacrement et du 

Sacré-Cœur sont étroitement liés. 

Si vous avez visité l’exposition sur les miracles eucharis-

tiques du bienheureux Carlo Acutis, vous avez vu que ce lien 

a été signifié, à de multiples reprises, par la transformation 

de l’hostie en fragment de muscle cardiaque. 
 

Jeudi 16 juin – Fraternité Isha 

 

Jeudi 16 juin, la fraternité Isha partagera en ligne sur le 

thème : Mission estivale : le vêtement moyen d’apostolat. 

Écrivez à Derly Maxis (derlymaxis@yahoo.ca) et elle vous 

enverra le lien de la rencontre. 

 

La fraternité Biblos – Les miracles de Jésus 

 

Vendredi 17 juin, le groupe Biblos se réunit à la crypte du 

sanctuaire à la fin de la liturgie. L’échange, proprement 

dit, débute à 19h45 et termine à 21h30. Nous partagerons sur 

la Transfiguration. (Mt 17, 1-7). 

Sanctuaire du 

Saint-Sacrement 

 
 

12 juin 2022 

DIMANCHE DE LA TRINITÉ - C 

 

 
 

« Tout ce que possède le Père est à moi » 
(Jn 16, 12-15) 

 
 

500, avenue du Mont-Royal Est, Montréal QC, H2J 1W5 
www.fraternites-jerusalem.ca 

info.montreal@fraternites-jerusalem.ca ‒ Tél. : 514 524 1131 



SOLENNITÉ DE LA SAINTE TRINITÉ — ANNÉE C 
 

ÉVANGILE DE JÉSUS-CHRIST SELON ST JEAN 16, 12-15 

 

« Tout ce que possède le Père est à moi ; l’Esprit reçoit 

ce qui vient de moi pour vous le faire connaître » 
 

En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : 

« J’ai encore beaucoup de choses à vous dire, mais pour 

l’instant vous ne pouvez pas les porter. Quand Il viendra, 

Lui, l’Esprit de Vérité, Il vous conduira dans la Vérité tout 

entière. 

En effet, ce qu’Il dira ne viendra pas de Lui-même : mais 

ce qu’Il aura entendu, Il le dira ; et ce qui va venir, Il vous 

le fera connaître. 

Lui Me glorifiera, car Il recevra ce qui vient de Moi pour 

vous le faire connaître. 

Tout ce que possède le Père est à Moi ; voilà pourquoi Je 

vous ai dit : L’Esprit reçoit ce qui vient de Moi pour vous 

le faire connaître. » 
 

 
 

*** 

 

Accueillir un Mystère, une Présence, une Vie ! 
Extraits d’une homélie de fr. Antoine-Emmanuel 

donnée le 3 juin 2007 à Montréal 

 

Un mystère, c’est une lumière qu’il nous faut accueillir dans 

l’émerveillement et dans la chasteté. 

Dieu n’est pas un solitaire. Il n’est pas non plus multiple. Il est 

Un en sa nature et trine en la distinction des personnes. Unité 

dans la diversité : Nous voici d’emblée dans le Mystère de 

l’Amour : Dieu est Amour (1 Jn 4,8). 

La distinction est parfaite. Et parfaite est l’unité, car l’amour 

est parfait. Il y a l’infiniment Aimant, l’infiniment Aimé et 

l’infini Amour. 

Voici l’Amour chaste qui se plait à faire exister l’Autre en se 

donnant à Lui. Voici l’Amour vrai qui accueille l’autre et se 

reçoit de Lui. Voici l’Amour fécond qui déborde de Vie et de 

Joie. 

 

Qui que nous soyons, Dieu aime demeurer en nous. Nous 

sommes pour lui la plus désirable des demeures bien plus que 

toutes les cathédrales du monde. Nous sommes des êtres 

habités par une Présence d’Amour. 

Frères et sœurs, puisque Dieu se plait à demeurer en nous, 

puisque son Royaume est au dedans de nous, il nous faut lui 

rendre tous les devoirs de l’hospitalité. 

Quand l’inquiétude, le trouble ou l’angoisse nous saisiront, la 

rencontre de Dieu au plus intime de notre cœur sera chemin de 

réconfort, d’apaisement et de joie. 

 

Accueillir un mystère, accueillir une présence, mais aussi : 

accueillir une Vie, à l’exemple d’Abraham comblé par la 

promesse d’une fécondité tant espérée. La présence de Dieu 

en nous n’est pas une présence inerte, sorte de relique ou de 

vestige. 

La Présence trinitaire en nous est une présence vivante. Dieu 

est vivant en nous. Au plus intime de notre être, le Père engendre 

le Fils, le Fils aime le Père et l'Esprit jubile d’allégresse. Au 

plus profond de nos cœurs, la Trinité vit, l’Amour jaillit, 

l’Amour déborde. 

La présence de Dieu est une présence vivante et vivifiante, 

comme un feu qui convertit tout en feu pour nous consumer 

dans l’amour si nous y consentons. 

En Dieu, rencontrer, c’est aimer ; en Dieu, parler, c’est aimer ; 

en Dieu, être, c’est aimer. Voilà ce qui nous est promis quand 

nous laissons la Trinité habiter notre vie. 
 

*

Entre l’homme et Dieu : Marie 
 

Malgré la distance infinie 
qui sépare l’homme de 
Dieu, Dieu a décidé de 
combler cette distance par 
des mesures exceptionnelles 
et Il créa Marie. 

Anonyme 
 

*** 
 

À l’école des Pères 
 

L’âme qui aime Dieu n’en est jamais 

rassasiée, mais parler de Dieu est 

audacieux : notre esprit est bien loin 

d’une si grande affaire… Plus on 

est avancé dans la connaissance 

de Dieu, plus on ressent profon-

dément son impuissance. Tel était 

Abraham, tel aussi était Moïse : 

alors qu’ils pouvaient voir Dieu, 

autant du moins qu’il est possible à l’homme, l’un comme 

l’autre se faisait le plus petit de tous ; Abraham se nommait 

« terre et cendre », et Moïse se disait de parole malhabile et 

lente (Gn 18, 27 ; Ex 4, 11). Il constatait en effet, la faiblesse de 

sa langue à traduire la grandeur de Celui que son esprit 

saisissait. Nous parlons de Dieu non pas tel qu’il est, mais tel 

que nous pouvons le saisir. 

Quant à toi, si tu veux dire ou entendre quelque chose de Dieu, 

laisse ta nature corporelle, laisse tes sens corporels… Élève ton 

esprit au-dessus de tout ce qui a été créé, contemple la nature 

divine : elle est là, immuable, indivise, lumière inaccessible, 

gloire éclatante, bonté désirable, beauté inégalable dont l’âme 

est blessée, mais qu’elle ne peut pas traduire en paroles 

adéquates. 
 

Saint Basile de Césarée 

*** 


